
M. Brancour, donl l'érudition ~s,t con~
11ue, nous rappelle que ,dive-rs cO'mposi­
leurs ont, ,avant M. Pillois, ·cultivé le
genre ( Ala manière de .. , »),no-tamment
Si'egfried Ochs dans s,es Transcriptions
humoristiques -et Benjamin Godard dans
sa Lanterne mugique ..

.••.. L~,s prix ·du Concours de compo­
sition musicale de la Ville de Paris ont
oé>téallribuhs à: MM. JEANCR,ASp-oUl''la
pa,rLilion de Polyphème (p-oèIüe de Sa­
main), MAURICELE BoucHEH p-our' La
Duchesse de Padoue (~'après Oscar
Wüde), MARCELLAllEYpour Béreng'ère
(livret. cle Ch. Sohy). .

•••.. HENRI DUPARCvient de recevoir ta
Légi<)D d'honneu:r. Le ministre dêS
B~aux-~ttsa fait preuve de goût en Son­
geant à ce grand art:ste qui vil dans la

solitude, 'à -Mont-de-Marsan, et qui, parun scrupul~ respBctabl-e mais déplorable,
sémbJe avoir re'nbncé âlq OOillp:osit!>on.

3U~e~J,:.,ï"iÙ,:Jmi}
La collecllOn des « Maitres' de la Mu­

sique ») s'·enrichit dB deu.:" volumes.
(( J(o~SllLi il, par M. HEf'iRlDECURZON,est
une élude I;).'esjudicieuse de J'œm~re du
maître. Nous y voyons -défiler, depuis
les duos de cors écrits pour son pere
Jusqu',u &udlULlIne, :.r~Il, une quanLlle
d o1'eras, dè ,cantates, etc., dout les
meUieurs mélomanes' de IHJ:lI'e temps \.
Ign-o-rent jusqU'aux titres. Nos scènes et
/lUS or,chestre lUis"eront-ils' t<oujours aux
or.gues de BMbarie le soin de p-opula­
r':'sBr de.s rengaines ,sans nous permettre
de connailre J ensemble d'une 'produc­
lÏon? 11 est vrai qU'dl ce qUI conc.erne
Hossmi l'édition de la plupart de ses
œuvres est épuisee. 11 tauUralt qu un
éditeur ... , mais il yaks jeunes qUI ,al-,
tendent, .

Dans' son volume ((De ,Couperin
il Debussy», M. JEANCHANTAVOINEpubhB
,diverses études de haute cJ,'Îtique. Ap.rès
aVOlr no-té et ,délini les c.aracteres gené­
l'aux de l',arl mUSIcal fmnç,a;s, il ,se plaît
à les reconnaître à travers. les tempé.ra.
ments divers de oomposileuTs oomme
Hame,au,' Berlioz, Chabrier et Massenet.
C.e.s chapilres -de rpuslc-ographi-e, riches
en 1 profondes considérations e5thètiques
-exprimée.s en unB l,wgue châLiée, s'ap­
parenl.e.nt aux meilleures .pages de nos
grands critiqu,es l.ittéraires.

, , Un fossé ,à combler
l~n réponse ù notre appel aux compo­

,s~teuI:s 'rani dans notre O'ermer nurrH:l,rO,
nous avop.sdéJà reçu un .oerlam nombrè
dl} « professIOns de f<oi»; , .

Tuine a drt: « Aujour-d'hui cha,cuH' se
crée .son esthétique ». Gela semble v,ral
à première vue. ~H y regardant de plus
pres, on s'aperçOIt qu'il 'n'y a pas créa­
Hon dans le sens absolu du terme. 1'er­
60lil1euelJlènt, J al, un beaU Jour~ décou­
vel'l uUus nws ~ruvaux Ulle tendance spé­
cwle que j'al oCl'lgée eu principe, prm­
cive auqul:l' Je me suis astreull en une
cerluine ,me':mre de propos délibéré. 11

, n'y a pas là création. Gette [J<artlcularité
'par qu.oi un auteur, un prOducteur. se
aiiIérellcie d'un autre, n'est qu'un détail
d.alls l'éwboratlOn de l'œuvre d art gé­
néI~al qUi é\ojue envers, contre et mai­
gre les hommes et les théones! C'est
rourquoi Je la,·s bon m~:wché des prin­
cipes,' des règles, y co-mpris les miens,
lesquels, en aerniere auatyse, ne sont
lJ.ue des procédés personnels qui ne peu­
vent qu titre nucsinles à t<out autre.

Mc,s sympathies vont à 1art .sain, puis­
sant et clair; toutefois, cela ne signifie
pas que la recherche du oontraire ne
soit pas légitime. . '

M.-J,-L. DÉsmÉ-PAQuE,

, L'eslhétique musicale! Queslion grau,­
de comme le monde et ,-cependa:nt si
complètement, .si uniquement, indivi­
dueLle! Dans la - splendide lignée des
« révo1.utionllaires», - j'entends par là
tous ceux qui onl créé des « valeurs nou­
velJ.es ) d,ans notre Art,. - chacun a 'p-os­
sédé, a créé- .soin esthélique pe,r,s0nnelle:

Il y 3, sans doute des gens qui s'ima,
ginenl qu'il eXLste des formules permet­
tant ,de créer des chef;s~d'rem,re. 11 y en
a même qui enseignenl ces foœmu.les à
ceux qui veulent bien les' apprend're p.ar
CŒ:Ul', Laissons-les ü .leur travail. Ils
le savent écrire )l, hél.as ! mais que dc­
viennent dans louteela la sensibilité,
l'émoti-o:n, la pers()n'l1lalil~? '

Voulez-vous q.uè jc vous offre une d~­
finition ,de l'lu'l (encore un"e !) ? C'e.st,
sel<On moi, « l'exaltatio:Il ,de l'individu
dans la Nalure ). Il me semble que c'est
assez dire. Il ne s'a~it P<l!Sièi de oontJ:e­
po:nt. Il s'agit de faire b30ttre' le cœur
des hommes.' Voilà, à mon .avis humble,
quei le dev!rait être l'esthétique unique
de t-ou.sceux qui écrivent. Si je n·e me
trompe, c'était déjà celle -des navids­
büuncller en marche o0ntre les Philis-
lins... , ,

, . 0: YGou'w.
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.••••. DÉODAT,DE SÉVERACvient de mOU"

J'ir dans' sa 48~ année. Les bbsèques ont
'~lJ lieu à Céret.
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